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diocèses respectifs, puis acclamé au Congrès Eucharisti
que de Lourdes, ce nom commença à se répandre parmi 
les âmes dévotes envers l’Eucharistie. Elles sentaient, en 
effet, le besoin de ne pas séparer le Fils de la Mère, dans 
leur religion comme dans leur cœur. Toutefois il lui man
quait pour prendre librement son essor, et se propager 
par tout l’univers catholique, la bénédiction du Pasteur 
suprême de l’Eglise. Cette bénédiction, toujours si féconde 
en fruits de salut, a été donnée par Sa Sainteté Pie X, qui 
a consacré ce titre par deux rescrits, portant concession 
d indulgences (30 Déc. 1005 et 0 Déc. 1006).

A notre époque où le culte du Saint Sacrement a pris 
de si grands développements, cette dévotion dei ande à 
être de plus en plus connue, puisqu’elle nous permet 
d’unir à Jésus de l’Hostie, le nom de Marie, sa Mère. 
— Et c’est là le but que nous nous sommes proposé en 
offrant à nos abonnés, ainsi qu’à ceux qui voudraient le 
devenir, cette superbe Iviage-Prime de N.-D. du T. S. 
Sacrement que vous connaissez. —Que cette invocation 
traduit bien l’union nécessaire et indestructible, établie 
par Dieu même, entre Jésus et Marie. Le Christ eucha
ristique dans son état sacramentel, comme dans celui de 
sa vie mortelle et de sa vie glorieuse au ciel, reste toujours 
le Fils de Marie, comme Marie reste toujours sa Mère.

De plus, le but de la dévotion résumée en ce titre est de 
présenter aux fidèles un modtle et un secours dans l’ac
complissement de leurs devoirs envers Notre-Seigneur en 
l’Eucharistie": assistance au Saint Sacrifice, Sainte Com
munion et adoration du divin Sacrement. Qui mieux que 
Marie apporta, au sacrifice de la Croix d’abord, au 
sacrifice de l’Autel ensuite, les sentiments requis par un 
si auguste mystère ? Qui mieux qu’elle, avec des dispo
sitions plus parfaites, reçut la Sainte Communion ? Qui 
mieux qu’elle enfin entoura le tabernacle, pendant de 
longues années, des honneurs et des hommages auxquels 
a droit la présence réelle de Jésus-Christ ici-bas ? — Et si 
elle est notre modèle, Marie est aussi notre secours pour 
l’accomplissement de nos devoirs envers le Saint Sacre
ment : comprenant mieux qu’aucune créature l’impor-


